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bonheur, mais qui ne lui firent jamais oublier
ceux de son enfance et de sa jeunesse.
Le savant M. d'Aulnay retourna à ses li-

vres avec une nouvelle ardeur, après l'étran-
ge période de trouble et de confusion qui
avait passé sur son ménage. Sa jolie femme
continua ses coquetteries d'autrefois et fut
toujours prête à aider ses jeunes amies dans
leurs affaires de cœur, mais elle professa jus-
qu'au dernier instant de sa carrière une pru-
dente horreur des mariages secrets.


